
 
 
 
 
 
 
 
 

 

6, 7 & 8 septembre 2013 aux Mées, dans le cadre du centième anniver-
saire de l’érection du monument aux républicains de 1851 : 

7 septembre 2013 – 9h30 – salle du cinéma – Les Mées 
Certes, la Constitution du 24 juin 1793 qui stipule dans son article 35 que : 

« Quand le gouvernement viole les droits du peuple, l'insurrection est, 
pour le peuple et pour chaque portion du peuple, le plus sacré des droits et 
le plus indispensable des devoirs. », ne fut jamais appliquée… 

 

Pourtant en décembre 1851 face au coup d’état de 
Napoléon III, comme dans plusieurs autres dépar-
tements, les bas-alpins se levèrent pour défendre la 
République… 
 

À l’occasion du 220ème anniversaire de la constitution de l’an I, 
Jean Marc SCHIAPPA présentera une conférence sur : 

La constitution de l’an I de la République. 

 

Jean Marc SCHIAPPA est enseignant, docteur en 
histoire contemporaine, président de l'IRELP (insti-
tut de recherche et d'étude de la libre-pensée) et au-
teur d'ouvrages historiques. Spécialiste de Gracchus 
Babeuf. 

 
 

8 septembre 2013 – salle des fêtes : 
12h00 – Apéritif offert par la municipalité, 

12h30 – Repas républicain 
 

* : S’inscrire au Syndicat d’initiative 04 92 34 36 38 

21 septembre 11h00 – place Garibaldi à Nice 
 

" Lors du Congrès des Amériques de la Libre Pensée, les 
libres penseurs latino-américains ont proposé que le 20 
septembre (anniversaire de l’entrée des troupes de Gui-
seppe Garibaldi dans Rome (1870), marquant la réalisation 
de l’unité italienne et la fin des États pontificaux) soit la 
journée internationale de la Libre Pensée. 
 

Le Congrès national de la Libre Pensée française a décidé d’inaugurer cette journée interna-
tionale par des rassemblements en Alsace-Moselle et dans les régions frontalières, pour asso-
cier les organisations de Libre Pensée des autres pays proches et partout en France où cela 
sera possible.  

Dans ce cadre, le samedi 21 septembre, à partir de 11 h, à Nice aura lieu une première ren-
contre, incluant un repas fraternel, avec les fédérations de PACA de la Libre Pensée et la parti-
cipation de nos amis italiens de la « Giordano Bruno ». Une gerbe sera déposée au pied de la 
statue de Garibaldi. 
 

Unité de la République en Italie et en France, abrogation des Concordats," 
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“croix de bois croix de fer, 
si je mens, je vais en enfer” 

 

URGENT ! 
Il te reste jusqu’au 30 août… 

Pour t’inscrire* au banquet républicain 
du 8 septembre aux MÉES ! 



 
 
 
 
 

« On n’est pas sorti de l’auberge, mais les convives 
ne sont pas disposés à lécher des plats frelatés. » 

Proverbe libre penseur 
« Divide et impera », Divise et règne,  conseil de Machiavel au prince ou constat lu-
cide par un penseur de la Renaissance, concernant la pratique toujours en usage des 
hommes qui dominent leurs semblables ? 

 

On aurait pu croire à un été calme, tout au moins sur le plan de la laïcité et du « vivre ensemble », 
avant les grands affrontements sociaux qui s’annoncent à la rentrée de septembre. Eh bien non. 

Le ministre de l’intérieur, (désœuvré ?), a enfourché la mule de son prédécesseur pour surfer sur 
une polémique sur le port du « foulard islamique » à l’université. (Voire le communiqué de la 
FNLP). Un bon point pour Jean Louis Bianco, actuel président de l’« Observatoire de la Laïcité » 
(un « conseil du roi en ses États » de plus !), qui a dénoncé, sur son blog 
(http://www.depresdeloin.eu/), une opération de l’ex-HCI, et se refuse à se prêter à « de la suren-
chère » ni à « de la   surinterprétation ».... 

« L’État doit aider les musulmans à s’organiser. » 

Malek Chebel, historien, auteur de l’intéressant « Kama-Sutra arabe », psychanalyste, partisan de 
la promotion d’un « islam des lumières », d’un « islam laïc », déclarait le 5 juillet sur France Inter : 
«  L’État doit aider les musulmans à s’organiser. » et de louer le CFCM qui, cette année, a 
fixé lui-même la date du ramadan, gage, selon lui, de la compatibilité de l’islam et de la république. 

Désolé Docteur ! Le devoir de l’État est de faire respecter la loi de séparation (« l’Église chez elle, 
l’État chez lui » !), en garantissant la liberté de conscience de chacun et non d’organiser un « islam 
à la française-baguette de pain-apéro-saucisson et béret basque », resucée d’une « Algérie fran-
çaise » qui n’a jamais eu l’intention d’appliquer la loi de 1905 aux colonies et pour cause. 

« Printemps arabes » ? 

Égypte : Comment tuer dans l’œuf une jeune révolution démocratique qui n’est pas plus un « prin-
temps arabe », qu’un printemps grec, espagnol, portugais, français… un héroïque et universel 
sursaut des peuples ? 

Substituez la guerre civile à la révolution pacifique en faisant s’affronter les communautés reli-
gieuses avec la bénédiction, sinon l’aiguillon des grandes puissances, terrorisées par cette audace 
des peuples. « L’armée », Bonaparte de service, achève leurs basses-besognes dans la barbarie. 

Langues dites « régionales » 

Comment détruire une nation porteuse des conquêtes sociales et démocratiques d’un peuple ? 
Multipliez les langues, à l’instar du Dieu de l’ancien testament qui punit le peuple de Babel pour 
ses velléités d’émancipation, péché d’orgueil suprême, crime de lèse-majesté. C’est ainsi que les 
« langues régionales » continuent d’être instrumentalisées par les institutions européennes, avec 
la « charte européenne », ratifiée par Jospin. Cette fois, c’est la Corse républicaine de Paoli qui est 
dans le collimateur. Faut bien commencer par un bout. Si les langues dites « régionales » relèvent 
du patrimoine historique de la France, chacun peut les étudier, c’est prévu depuis Jack Lang. Mais 
de là à les mettre sur un pied d’égalité avec la langue officielle commune de la république et en 
faire une condition pour avoir un emploi dans telle ou telle région est intolérable ! L’abbé Grégoire 
se retourne une fois de plus dans sa « niche » au Panthéon, lui, le seul ecclésiastique qui pouvait 
siéger en soutane à la Convention, honni pour l’éternité par la papauté. 

 

Laïque et laïc… JMJ ou JMJC : Ah, ce « C », toujours lui ! 

En juillet, le « pape des pauvres » (traduire : pape du 
maintien des pauvres à leur place dans l’ordre voulu par Dieu, 
selon Paul et Bossuet) mesurait sa popularité dans les favelas 
en organisant les « JMJ ». 

Ce qui n’était au départ que des journées mondiales de la 
jeunesse catholique, (JMJC), est devenu par un tour de 
passe-passe, relayé par les médias et jamais démenti, JMJ, 
journées mondiales de la jeunesse.  

Vous me rétorquerez que « catholique » signifie universel. 
Voyez comme on peut diviser et exclure en « universalisant » 
le particulier d’une secte contre la liberté de conscience de 
tous les autres ! 

« On n’est pas sorti de l’auberge, mais les convives 
ne sont pas disposés à lécher des plats frelatés. » 

Pour la Libre Pensée 04, La « rentrée » de septembre com-
mence fort, avec le compte-rendu du congrès FNLP de Bourg 
en Bresse par notre déléguée, la conférence de J. M. Schiappa 
aux Mées, et le banquet républicain, dans le cadre du Cente-
naire de la fontaine « 1851 » érigée en 1913 par la commune, le 
rendez-vous international à Nice, au monument de Garibaldi 
dans sa ville natale. Le 11 Novembre à Château-Arnoux, pren-
dra un relief particulier à l’approche du centenaire de la 
« grande guerre », alors que la réhabilitation des fusillés pour 
l’exemple est moins que jamais à l’ordre du jour de la répu-
blique. 

 

Bonne fin de congé ! A bas la calotte ! Vive la Laïque ! Vive la 
Sociale !  

MP 

 

Le soldat de marsala, 
 

Nous étions au nombre de mille 
Venus d´Italie et d´ailleurs 
Garibaldi, dans la Sicile 
Nous conduisait en tirailleurs 
J´étais un jour seul dans la plaine 
Quand je trouve en face de moi 
Un soldat de vingt ans à peine 
Qui portait les couleurs du roi 
Je vois son fusil se rabattre 
C´était son droit, j´arme le mien 
Il fait quatre pas, j´en fais quatre 
Il vise mal, je vise bien. 
 

Refrain 
Ah! Que maudite soit la guerre 
Qui fait faire de ces coups-là 
Qu´on verse dans mon verre 
Le vin de Marsala ! 
 

Il fit demi-tour sur lui-même. 
Pourquoi diable m´a-t-il raté ? 
Pauvre garçon ! il était blême 
Vers lui je me précipitai. 
Ah! je ne chantais pas victoire 
Mais je lui demandai pardon 
Il avait soif, je le fis boire 
D´un trait il vida mon bidon. 
Puis je l´appuyai contre un arbre 
Et j´essuyai son front glacé. 
Son front sentait déjà le marbre 
S´il pouvait n´être que blessé... 
 

Refrain  
 

Je voulus panser sa blessure 
J´ouvris son uniforme blanc 
La balle, sans éclaboussure 
Avait passé du cœur au flanc. 
Entre le drap et la chemise 
Je vis le portrait en couleurs 
D´une femme vieille et bien mise 
Qui souriait avec douceur. 
Depuis, j´ai vécu Dieu sait comme, 
Mais tant que cela doit durer 
Je verrai mourir le jeune homme 
Et la bonne dame pleurer. 
 

Refrain  

 
Chanson de Gustave Nadaud 
(1820-1893) (fait allusion  à la 
campagne « des Mille » qui vit la 
conquête de la Sicile en 1860 par 
Garibaldi et ses « chemises 
rouges ») 
 

Transmis par Germain 

ÉDITORIAL… 
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http://www.depresdeloin.eu/


 

23 mai : meeting laïque pour l’abrogation de la loi Debré à Ste-Tulle 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Henri Huille (CAN-FNLP), Sylvain Miralles (UL-CGT, Ste-Tulle), Léo Roussin (FERC-CGT04), Giselle Adoue (UD-

CGT-FO04), Serge Garcia (Maire-Adjoint Ste-Tulle), Marc Pouyet(LP04), Jean Fillet (FGR-FP04), Patrick Bus (FNEC-

FP-FO04), Claude Bonnet (Fédération DDEN04), Éric Vuoso (FCPE04), Thierry Cuisson (FSU04), ont réaffirmé 

l’exigence commune de l’abrogation de la loi Debré… 

Ce jeudi 23 mai, nous avons renoué avec les meilleures heures du combat laïque de nos courageux prédécesseurs. Ce 

soir, ensemble, nous avons repris le flambeau de la laïcité dans le département ! 
Pour réécouter les intervenants :  http://librepensee04.over-blog.com/meeting-la%C3%AFque-ste-tulle-10-orateurs-d-une-seule-
et-m%C3%AAme-voix-abrogation-de-la-loi-debr%C3%A9-fonds-publics-%C3%A0-l-%C3%A9cole-publique 

 

Néoules (Var) – 30 juin 2013 
 

Une tradition qui s’installe. Pour la deuxième année consécutive, accueillis par 
le Maire de Néoules, les libres penseurs de la région PACA se sont retrouvés 
avant les congés d’été pour une paëlla champêtre accompagnée de quelques 
prises de paroles et chants laïques… 
Prochain rendez-vous, le 6 juillet 2014 dans les Alpes de haute Provence… 
 

Congrès 2013 – Bourg-en-Bresse (01) 
Impressions d'un premier congrès en tant que délégué 

 

C'était mon premier congrès en tant que délégué et ce qui m'a particulièrement intéressé c'est le fonctionnement et les différents 
combats des autres fédérations. Je vous propose quelques morceaux choisis… 

Haute-Vienne : le conseil d'état a décidé que les ostensions limousines  sont bien religieuses et ne peuvent être financées par 
l'état. Notre fédération fait de l'éducation populaire dans le but d'une vulgarisation des idées de la Libre Pensée. 

Haute vienne : (J. P. Gadi) - À propos du camp de la courtine : il y a eu l'érection de la stèle. En Russie, une publication est sortie 
sur les événements de la Courtine : un cinéaste russe est en train de réaliser un film sur ces soldats russes qui se sont révoltés. 

Drôme / Ardèche : (Françoise Stora) : 

Nous avons constitué une caisse de solidarité : ceux qui paient des impôts et qui peuvent déduire une part de leur cotisation, paie 
plus pour aider ceux qui ne sont pas imposables et qui ont des difficultés financières. 

Dijon : Diderot est né à Langres, en Octobre ce sera le tricentenaire de sa naissance. La LP sera présente. Diderot disait : « il n'y a 
point de vrai souverain que la nation, il n'y a point de législateur que le peuple. » 

Groupe Marianne : Nous organisons des conférences qui permettent de regrouper des 
nouvelles têtes ce qui engendre de nouvelles adhésions. Nous avons un bulletin : « Les libres 
pensées de Marianne » 

Oise : (Éric Denis) - Nous avons fait une exposition pour les fusillés pour l’exemple, elle est en 
ligne sur le site .Nous avons fait des publications sur les personnages libre penseurs qui ont 
donné leur nom à des écoles et nous avons fait des débats autour. 

Alpes maritimes : (Georges Faye) - La LP 06 a répertoriée les subventions publiques 
données aux associations cultuelles. A radio chrétienne de France, radio Shalom, à des 
pèlerins pour le voyage d'une paroisse. Pour les pénitents blancs, la LP 06 avec la ligue des 
droits de l'homme a interpellé le préfet qui dans une première réponse a déclaré que lorsque 
c'est dans l'intérêt général, ces subventions sont légitimes. Il faut montrer où va l'argent. 

Voila peut être quelques pistes de travail…  Claire Guffroy 
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A. H. P… 
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Arguments… 

L’église et l’argent… 
 
Bien avant Madoff et autres 
banksters de ce XXIe siècle, La 
banque du Vatican faisait des 
pactes avec le diable. Les maf-
fiosi les plus puissants du XXe 
siècle furent de mèche avec les 
Papes Pie XI Pie XII Jean Paul 
II et Paul VI…. Bien des exac-
tions, des plus horribles, furent 
perpétrées pour asseoir le pou-
voir de ces Papes… 
L'État du Vatican étant souve-
rain, il garde secrets ses 
comptes. Les affaires de la 
Banque du Vatican : une bien 
triste banque servant aux blan-
chiments d'argent et aux pires 
magouilles que l'on puisse ima-
giner. 
Les dossiers noirs du Vatican 
dépassent tout ce que l'on peut 
imaginer en matière de scan-
dales financiers et humani-
taires. 
Le miracle de l'argent 
A quiconque te demande, 
donne et à qui te prend ton 
bien, ne le réclame pas. Et 
comme vous voulez que les 
hommes agissent envers vous, 
agissez envers eux. 
Si vous aimez ceux qui vous 
aiment, quelle reconnaissance 
vous en a-t-on ? Les pêcheurs 
eux-mêmes en font autant. Et 
si vous prêtez à ceux dont vous 
espérez qu'ils vous rendent, 
quelle reconnaissance vous en 
a-t-on ? Même les pêcheurs 
prêtent pour qu'on leur ren-
dent l'équivalent. Luc, VI. 
Le jour même de la ratification 
des Accords du Latran (11 fé-
vrier 1929), Pie XI pose deux 
gestes qui vont marquer à ja-
mais le futur du catholicisme 
romain. D'abord il fonde une 
nouvelle institution financière 
qu'il baptise Administration 
spéciale du Saint Siège. La 
seule mission de cette institu-
tion étant de préserver la " do-
nation de Mussolini " de façon 
à ce que la richesse que l'Église 

vient de retrouver ne prenne 
pas directement le chemin des 
poches des amis des proches 
des fonctionnaires du Vatican 
ou qu'on ne la dilapide pas dans 
des causes sociales, par 
exemple pour nourrir les affa-
més ou trouver un toit aux dé-
munis. 
Deuxièmement, le Pape engage 
Bernardino Nogara, le génie de 
la finance qui a réorganisé la 
Banque du Reich (et qui aura 
pour lui, contrairement aux 
autres, de vivre toujours très 
modestement, alors que des 
fortunes considérables lui pas-
seront dans les mains !) pour 
devenir le gestionnaire et le 
directeur du nouvel organisme, 
en lui confiant le contrôle plein 
et entier sur les investisse-
ments. 
La consigne de Nogara : la nou-
velle institution n'emploie pas 
d'ecclésiastiques pour qu'aucun 
intérêt paroissial ne puisse in-
terférer avec la logique du profit 
financier. Le seul but de l'Ad-
ministration spéciale du Saint-
Siège est de générer des revenus 
pour rendre à l'Église richesse 
et pouvoir. 
Au moment où le monde entier 
sombre dans la Grande crise, la 
première décision de Nogara est 
de devenir le principal action-
naire de la Banca di Roma, une 
entreprise dont les titres sont 
sans grande valeur, c'est-à-dire 
qui, vendus sur le marché bour-
sier, ne rapporteraient rien ou 
presque rien. Puis il réussit à 
convaincre Mussolini d'intégrer 
cette banque dans un Institut 
pour la reconstruction indus-
trielle (IRI). C'est là la réponse 
de l'Italie à la destruction qui 
afflige le pays. La fonction de 
l'IRI est de fournir du capital 
aux entreprises pour stimuler la 
croissance économique. Tous 
les investissements sont garan-
tis par le gouvernement. Avec 
cet accord, les titres de la Banca 
di Roma reprennent de la va-
leur et le Vatican… 

qui est actionnaire majoritaire-
ment, peut se vanter d'empocher 
une petite fortune : 632 millions 
de dollars. 
L'affaire de la Banca di Roma n'a 
pas retenu l'attention des histo-
riens de l'Église. Elle représente 
pourtant une évolution théolo-
gique importante au sein de 
l'Église romaine. Le Saint Siège 
se retrouve à pratiquer l'usure, 
qui est un des péchés les plus 
graves dans la tradition catho-
lique. 
Toucher des intérêts sur des 
prêts ou des investissements est 
une pratique que condamnent 
différents conciles, celui de Nicée 
(324), de Carthage (371), d'Or-
léans (538) et de Clichy (626). Le 
canon 36 du concile d'Aix, en 
789, confirme cette règle et le 
troisième Concile du Latran 
(1179) déclare que : « les usuriers 
n'ont pas le droit de communier 
et s'ils meurent, ils n'ont pas 
droit à un enterrement chré-
tien ». Benoît IX condamne les 
usuriers comme hérétiques dans 
son encyclique Vix pervenit, 
promulguée le 1er novembre 
1745. 
Ce qui autrefois était qualifié de 
« manifestation la plus grave de 
cupidité débridée » est désor-
mais approuvé par sa Sainte 
Mère l'Église non pas pour le 
bien des croyants mais pour le 
sien. 
En 1935, le Vatican devient en 
Italie l'actionnaire le plus impor-
tant des entreprises garanties par 
l'État et ces actions vont lui rap-
porter des millions en intérêts… 
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Arguments… 

Les églises orthodoxes, les mo-
nastères et les maisons sont 
pillés ; les objets de valeur sont 
d'abord transportés dans les 
églises et les monastères fran-
ciscains, et plus tard au Vatican. 
« Tout Serbe qui refuse de de-
venir catholique est condamné 
à mort. » Dans de nombreuses 
villes et villages de Croatie, ce 
sacrement se paye au prix fort : 
180 dinars. On dépose l'argent 
que rapportent les certificats de 
conversion à la Banque du Vati-
can sur les comptes des Fran-
ciscains... 
L'archevêque Stepniak envoie 
régulièrement des rapports au 
Vatican. Il prend plaisir à in-
former le Saint Père que, 
jusque-là, 244 000 Serbes or-
thodoxes se sont convertis à 
« l'Église de Dieu »… 
A la fin de la guerre, l'arche-
vêque Stepniak est arrêté pour 
crime de guerre… Quand il ap-
prend ce verdict, Pie XII crie au 
scandale… Le 4 octobre 1998, le 
pape Jean-Paul II se rend en 
République de Croatie pour 
annoncer la béatification de 
l'archevêque Stepniak… 
______________________ 
 
D’après Paul Williams (les dossiers 
noirs du VATICAN) Cet essai entend 
faire la lumière sur les accords finan-
ciers conclus par l'Église catholique… 
 
Dans ce livre explosif, Paul Williams 
expose les preuves irréfutables des 
accords financiers plus que douteux 
conclus par l'Église catholique. Il exa-
mine, entre autres, les liens qui unis-
sent l'or des nazis à la banque vaticane, 
la dépendance de Paul VI envers un 
chef de la mafia internationalement 
connu, le gigantesque scandale de la 
banque Ambrosiano… les consé-
quences sociales désastreuses des af-
faires de pédophilie… 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
de l'argent mal acquis. Mais la 
banque du Vatican reste imper-
méable aux procès et aux accusa-
tions. Elle est l'organe financier 
d'un État souverain. 
Contrairement aux comptes de 
toutes les autres institutions fi-
nancières, ceux de la Banque du 
Vatican ne font l'objet d'aucune 
vérification, ni de la part d'ins-
tances internes du Vatican ni de 
la part d'instances externes. Plus 
étrange encore, la Banque du 
Vatican détruit tous ses dossiers 
tous les 10 ans, si bien que son 
fonctionnement reste toujours 
libre de tout examen mené par 
des instances publiques ou des 
individus. 
Quiconque cherche des informa-
tions sur la banque, et même sur 
sa structure d'entreprise, ne 
trouvera sans doute pas autre 
chose d'autre que des classeurs 
vides dans les archives du Vati-
can. Comme son fonctionnement 
est secret, des millions peuvent 
fort bien y être déposés puis dis-
paraître ensuite sur des comptes 
numérotés en Suisse. C'est un 
système sur mesure pour les 
fonds frauduleux : l'argent de la 
mafia et l'or des nazis. Il fera ses 
preuves… 
 
Le 6 avril 1941, Hitler envahie la 
Yougoslavie Il détache la Croatie 
catholique de l'autorité de la Ser-
bie orthodoxe. Le nouvel État est 
gouverné par un pouvoir civil et 
religieux... 
On impose la doctrine catholique 
dans toutes les écoles et institu-
tions de l'État… 
A l'entrée des parcs et dans tous 
les moyens de transports publics, 
on voit apparaître des affiches où 
l'on peut lire : « Entrée interdite 
aux Serbes, aux juifs, aux tsi-
ganes et aux chiens. » 

Une des sociétés que le Vatican 
finit par contrôler, Italgas, de-
vient le seul fournisseur de gaz 
naturel dans de nombreuses 
villes de la péninsule. La Sociétà 
Generale Immobiliare en est 
une autre, une des plus vieilles 
entreprises italiennes du bâti-
ment. Plus tard cette société 
deviendra un conglomérat in-
ternational qui contribuera à 
renverser des gouvernements, à 
créer le chaos économique dans 
le monde entier et qui va mêler 
le Vatican à toutes une série de 
scandales. 
Quand la Deuxième Guerre 
mondiale éclate, le Vatican a 
des intérêts importants dans le 
textile, l'acier, les mines, les 
produits agricoles, les engrais, 
l'industrie du bois, la céra-
mique, les chemins de fer, les 
scieries, les pâtes alimentaires, 
le téléphone et les télécommu-
nications. La liste de ces entre-
prises soixante-dix pages de 
grands livres de comptes. Parmi 
ces entreprises, nombreuses 
sont celles qui fabriquent des 
produits qui s'accordent bien 
mal avec les enseignements de 
la religion catholique : des 
bombes ou des tanks, par 
exemple, et même des contra-
ceptifs. Mais ce que l'on con-
damne en chaire sert à alimen-
ter le compte en banque. 
En 1935, quand Mussolini a 
besoin d'armes pour envahir 
l'Éthiopie, une bonne partie de 
celles-ci proviendront d'une 
usine que Nogara a achetée 
pour le Saint-Siège... 
Dans les dernières années, elle 
a été source de scandales inter-
nationaux impliquant des mil-
liards de dollars et beaucoup de 
sang versé. Cela a fait l'objet 
d'innombrables enquêtes, de 
rapports et de best-sellers. Elle 
reste la cible de nombreuses 
poursuites judiciaires, dont 
plusieurs ont été déposées par 
des victimes de l'holocauste : on 
accuse le Vatican de posséder 
de l'or ayant appartenu aux 
nazis, d'avoir organisé des fi-
lières d'exfiltration pour les 
nationaux-socialistes et blanchi 



Jusqu’où iront-ils ? 

L’ahurissant DI FALCO…  

et ses acolytes ! 
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En direct de l’empyrée… 

Vive la Saint-Foutin ! 

 

« L’antiquité avait fait de Priape un dieu, le Moyen-âge en 
a fait un saint. Dans le midi de la France, le Languedoc, le 
Lyonnais, il était adoré sous le nom de Saint-Foutin. On dit que 
ce nom est une corruption de celui de Fotinus, premier évêque 
de Lyon, à qui, par une vulgaire interprétation de son nom, on 
avait transmis l’attribut distinctif de Priape sous la forme d’un 
grand phallus de bois. » 

Jusqu'au 18e siècle, les "pouvoirs de la génération" sont cé-
lébrés par des chrétiens qui caressent, en toute "bonne foi", le 
pénis de Saint-Foutin ou le grand orteil de Saint-Côme avec une 
ferveur ardente. L’église catholique aurait donc abrité dans son 
sein des cultes qui, officiellement, étaient condamnés comme 
d'obscènes et barbares idolâtries ? 

Il y avait un autre phallus de bois, mais recouvert de peau, 
dans l’église Sainte-Eutrope à Orange (les protestants le con-
damnèrent au bûcher en 1562) et encore un autre dans le cou-
vent de Girouet… sans compter d’innombrables rochers aux 
formes suggestives que les paysans nommaient Saint-Foutin 
dans toute la Bretagne, l’Anjou ou le Berry… 

 

À Embrun (Hautes-Alpes), le phallus de Saint-Foutin est 
vénéré d’une autre manière : les croyantes font une libation de 
vin sur le membre et, de ce vin qu’elles recueillent précieuse-
ment, elles font un « saint vinaigre » dont le chercheur refuse de 
dire à quoi il sert ensuite… 

« Lorsque les protestants prirent 
Embrun en 1585, ils trouvèrent le phal-
lus conservé soigneusement parmi les 
reliques, la tête encore rougie par les 
ablutions. »… 

 
Renouez avec la tradition… une 

belle occasion pour notre évêque 

de Gap et d’Embrun d’assurer 

un maintien éblouissant sous les 

feux de rampe… 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

Contrairement à 
une idée reçue, 
André Vingt-
trois n’est pas le 
fils de Jean 
Vingt-trois… 

Incroyable ! 
« MOI, 
MOI-MÊME 
et JE, 
ne sommes au 
courant de rien, 
nous n’avons 
rrrien vu… » 
 
 
Exceptionnel ! 

 
À ne pas rater, 
deux canonisés 
pour le prix 
d’un ! 
 
 
 
 
 
 

La vérité ? 
 
Enfin révélée… 
 
 
 
 
 
Stupéfiant… 

 
Et en prime, une 
paire de pneus 
neufs sur le fau-
teuil roulant ! 
 
 
 
Ubu rit noir… 

 
Après l’œil de 
Moscou, les mi-
rettes du Vati-
can… souriez, on 
vous observe ! 
 
 
 
 

Et toujours… 
 
Les anchois 
pommiers… 



 

PORTUGAL 
 

 

Sebastião José de 
Carvalho e Melo, 

comte d'Oeiras, 
marquis de Pombal 

 

 

Au XVIIIe siècle, le marquis de Pombal (1699-1782) considéré 
comme le modernisateur de Lisbonne mit fin à l'utilisation de la 
main-d’œuvre servile africaine. 

Au Portugal, il n'existe pas une ville qui ne possède sa rue ou sa 
place du Marquis-de-Pombal. À Lisbonne, la Praça Marquês de 
Pombal constitue le centre névralgique de la capitale. Les Lis-
boètes savent que c'est un hommage à l'un des hommes poli-
tiques les plus importants de l'histoire du pays. Ce qu'on sait 
moins, c'est que ce grand homme d'État est né de l'union entre 
un Portugais et une Angolaise. 

Considéré comme le modernisateur de Lisbonne, celui-ci était 
un despote éclairé. Issu de la petite noblesse provinciale, il est 
arrivé tardivement dans l'arène politique ; c'est le tremblement 
de terre qui détruisit Lisbonne à 85 % en 1755 qui l'a propulsé 
sur le devant de la scène... lit-on sur le site de “Jeune Afrique”. 

Il a reconstruit Lisbonne contre l’avis des jésuites, notamment 
l’inquisiteur du Portugal Malagrida, qui considérait que le trem-
blement de terre qui a détruit la ville en 1755 était une juste pu-
nition voulue par Dieu pour l’expiation des péchés des habitants. 

Ce tremblement de terre ébranla également la conscience des 
chrétiens : Comment un Dieu de justice et d’amour aurait-il pu 
permettre une catastrophe aussi épouvantable !... 

Pombal attaqué et calomnié par Malagrida et l’Église fait arrêter 
et garroter l’inquisiteur pour tous les crimes commis par 
l’inquisition au Portugal (une des plus féroces congrégations à 
cette époque, championne en autodafés et autres bûchers hu-
mains !), chasse les jésuites… 

Au XVIIIe siècle, on avait là les signes annonciateurs des plus 
grands bouleversements révolutionnaires et du déferlement des 
peuples pour leur émancipation (États-Unis 1786, France 1789... 
Haïti etc.) 

“Arte” lui rend justice, au même titre que Newton, Condorcet 
qui ont contribué, chacun à sa manière, à détrôner le pouvoir 
absolu des monarques et de l’Église réunis... Très bonne émis-
sion ! 

Un tel exemple dans l’histoire d’une nation ne peut que marquer 
un peuple à tout jamais et expliquer pour les sceptiques et autres 
esprits chagrins, que “Grandola vila morena”, chant révolution-
naire de la “Révolution des œillets” de 1974 ait été repris en 
chœur à l’unisson récemment dans les manifestations monstres 
contre la “troïka” et ses menaces mortelles contre les peuples et 
les nations. 

MP 
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PPaaggeess  dd’’hhiissttooiirree…… CCee  jjoouurr--llàà…… 

 
 
 
 
 
 
 
 

Octobre 1945 
 
Les femmes participent massivement 
pour élire les membres de la nouvelle 
assemblée constituante. L'ordonnance 
du 5 octobre 1944, leur avait accordé le 
droit de vote. Elles le mettent en pra-
tique pour la première fois de l'histoire 
de France. 

 
 
1er novembre 1954 
 
«Toussaint rouge» en 
Algérie. Des indépendan-
tistes surnommés avec 
mépris « fellagha » 
(coupeurs de route) 
commettent plusieurs 
dizaines d'attentats. 
Ces événements surviennent dans une 
Algérie française découpée en plusieurs 
départements mais profondément divi-
sée… Les clivages sociaux sont entrete-
nus et aggravés par l'opposition cons-
tante, des Européens et assimilés, à toute 
concession politique à la majorité mu-
sulmane. Le 1er novembre 1954 sera le 
début de ce que les indépendantistes du 
F.L.N., et plus tard les habitants de l'Al-
gérie indépendante, nomment la guerre 
d'indépendance. 

 
 

3 décembre 1952 
 

Le 3 décembre 1952, l'un des plus spec-
taculaires procès de l'ère stalinienne 
s'achève à Prague par la pendaison de 14 
prévenus et la dispersion de leurs 
cendres. Leur chef de file est Rudolf 
Slansky, ex-secrétaire général du Parti 
communiste tchécoslovaque, un com-
muniste qui a eu le tort de déplaire à 
Staline. 

Les prévenus ont 
dû avouer des 
crimes fantai-
sistes. 
Arthur London, 
survivant du 
procès, a raconté 
celui-ci dans 
L'Aveu. 

http://www.linternaute.com/histoire/motcle/447/a/1/1/assemblee_constituante.shtml
http://www.linternaute.com/histoire/motcle/1708/a/1/1/octobre.shtml
http://www.linternaute.com/histoire/motcle/2794/a/1/1/droit_de_vote.shtml
http://www.linternaute.com/histoire/motcle/1306/a/1/1/premiere.shtml


 

KAMERUN ! Une guerre 
cachée aux origines de la 
Françafrique (1948-1971). 
Cet ouvrage a pour ambition de 
faire connaître à un large public 
la guerre que les autorités fran-
çaises et leurs alliés locaux ont 
menée pour écraser le mouve-
ment de libération nationale du 
Cameroun dans les années qui 
ont précédé et suivi la proclama-
tion officielle de l’indépendance 
de ce pays (1er janvier 1960). 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Décidément, ce général nous 
ferait presqu’aimer l’armée. Dans 
ce second ouvrage, l’ancien res-
ponsable du Service Historique 
de l’Armée de Terre continue son 
exploration minutieuse du pro-
blème des Fusillés pour l’exemple 
de la Première Guerre mondiale. 

_________________ 
 
 
 
Un n° à ne 
rater sous 
aucun pré-
texte… 

« Il se promenait cul nu près 
d'un couvent, les nonnes 
appellent la maréchaussée. 
L’église a toujours été contre 
la “raie publique” ! » 
Il se promenait nu près d'un 
couvent 

“La Provence” le 7 mai 2013 
L'affaire ne portera pas à con-

séquence et il faut s'en réjouir. 
Tout comme il est permis de sou-
rire à la relation des faits qui font 
bien sûr penser à une séquence 
digne du "Gendarme de Saint-
Tropez". Hier en fin d'après-midi, 
les gendarmes de la brigade de 
Turriers ont en effet reçu un appel 
téléphonique de la part d'une reli-
gieuse de la Congrégation de Saint-
Jean, à Châteaufort, signalant la 
présence sur le sentier de randon-
née proche de leur propriété d'un 
homme déambulant entièrement 
dévêtu. Craignant qu'il ne s'ap-
proche trop près du prieuré, elle a 
donc signalé le fait à la maréchaus-
sée. 

Les gendarmes se sont portés à 
la rencontre de l'individu qui, entre 
temps, s'était rhabillé. Honteux et 
confus, après les explications qui 
lui ont été données, l'homme a 
tenu à présenter ses excuses à la 
mère supérieure et à sa commu-
nauté. Il s'agissait d'un ressortis-
sant irlandais de 46 ans adepte du 
naturisme, qui pensait être totale-
ment seul dans les belles collines 
des Alpes-de-Haute-Provence. 

 
L'envie lui est 

donc venu de batifo-
ler dans la garrigue 
en tenu d'Adam. Ah, 
quand le thym et la 
sarriette vous libè-
rent de toute inhibi-
tion... 

KAMERUN ! Une guerre 
cachée aux origines de la 
Françafrique (1948-1971). 
Cet ouvrage a pour ambition de 
faire connaître à un large public 
la guerre que les autorités fran-
çaises et leurs alliés locaux ont 
menée pour écraser le mouve-
ment de libération nationale du 
Cameroun dans les années qui 
ont précédé et suivi la proclama-
tion officielle de l’indépendance 
de ce pays (1er janvier 1960). 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Décidément, ce général nous 
ferait presque aimer l’armée. 
Dans ce second ouvrage, l’ancien 
responsable du Service Histo-
rique de l’Armée de Terre conti-
nue son exploration minutieuse 
du problème des Fusillés pour 
l’exemple de la Première Guerre 
mondiale. 

_________________ 
 
 
 
À ne rater 
sous aucun 
prétexte… 

 
Italie 10 mai 2013 

 
Un faux pape arrêté : 

 

Il ressemblait à Jean-Paul II… 
Un artiste de rue slovaque déguisé 

en pape a été arrêté, jeudi, à Rome : 
« Le problème, c’est qu’il ressem-
blait beaucoup à Karol Wojtyla. Il a 
été arrêté pour usurpation de titre, 
ce qui est un délit, a déclaré une porte-
parole de la police La soutane qu’il 
portait a été confisquée »… 

L’homme de 50 ans a été remis en liber-
té et devra payer entre 154 et 929 € en 
fonction de la décision que rendra le juge, 
a souligné la porte-parole. 

« S’il avait été déguisé en Tou-
tankhamon, rien de tout cela ne se-
rait arrivé », a plaisanté un autre poli-
cier du commissariat où l’homme a été 
détenu. 

L’artiste travaillait depuis des semaines 
sur la principale avenue menant au Coli-
sée, calotte sur la tête, au côté de centu-
rions romains ou d’autres imitateurs 
comme lui, mais la police a assuré qu’elle 
avait agi à la suite d’une plainte ano-
nyme. 

Un vendeur de souvenirs installé à un 
endroit qui domine le Forum romain a 
déclaré qu’il avait assisté à l’arrestation : 
« Il était juste là, à côté de moi. Il a 
été emmené par deux policiers en 
civil qui faisaient semblant d’être 
des touristes » !!! 

 

FFaaiittss  eett  mmééffaaiittss…… ÀÀ  lliirree…… 
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